
	  

	  

Chapitre 4 

Historique des efforts pour restaurer le lac 

Les problèmes du lac sont connus depuis de nombreuses années - avant même la création de la 
Ville. Les dossiers indiquent que l’Association de conservation du lac Brome (ACLB) a été mise 
sur pied par les citoyens dès le début des années 1960, en réaction à la mauvaise condition du 
lac. Une des initiatives de l’Association fut la publication d’un bulletin d'information, le «Brome 
Lake News» réalisé grâce à l'appui de M. Peter White. (M. White, un membre du conseil de 
l’ACLB, était alors co-propriétaire du journal The Record). 

Après en avoir discuté avec les politiciens locaux, les administrateurs de l’ACLB conclurent que 
la fusion municipale était un préalable essentiel à la régénération du lac. À l'époque, les villages 
de Foster et de Knowlton de même que le canton de Brome (Bondville, Fulford, Iron Hill et 
West Brome) contrôlaient chacun une partie du territoire entourant le lac. L'objectif de l’ACLB 
était de faire en sorte que l’ensemble du lac soit sous la responsabilité d’une seule municipalité. 
Les règlements pour protéger le lac pourraient alors être uniformément appliqués partout autour 
du lac. En outre, un conseil de la ville unifié pourrait mieux faire pression sur le gouvernement 
pour obtenir le soutien nécessaire aux efforts de restauration. 

La création de Ville de Lac-Brome (VLB) en 1971 (un processus amorcé en 1968) peut donc être 
attribuée en partie aux efforts déployés par l'Association de conservation du lac et en partie au 
fait que les résidants locaux voulaient contrecarrer les tentatives de Bromont et de Cowansville 
qui cherchaient à annexer de larges parties du territoire du canton de Brome. 

Puis, grâce à des subventions gouvernementales, des ingénieurs-conseils et des biologistes furent 
mandatés pour déterminer les principales étapes nécessaires à l’amélioration de la santé du lac. Il 
n'y avait alors pas de système d'égout municipal. Même les installations septiques, lorsqu’elles 
existaient, étaient rudimentaires. Une étude réalisée à l'été 1971 (soutenue par le ministère 
provincial de l'Environnement) comportait un prélèvement d’eau en face de chaque résidence 
riveraine. L'efficacité du traitement des eaux usées a été notée AA, A, B (pollution ponctuelle) et 
C (pollution brute). Il a alors été constaté qu'au moins 75% des résidences contribuaient 
directement ou indirectement à la pollution de l'eau. Une carte du lac montrant toutes les 
résidences riveraines ainsi que le degré de pollution de chaque propriété a été présentée lors 
d'une réunion publique. Il est intéressant de constater la rapidité avec laquelle la plupart des cas 
les plus graves ont été corrigés. 

La deuxième étude importante fut la préparation d'un plan en vue de construire un réseau d'égout 
municipal allant de Knowlton jusqu’à un bassin de traitement dans Bondville. Le maire 



	  

	  

Blackwood convoqua une réunion des contribuables pour présenter une résolution prévoyant un 
règlement d'emprunt pour couvrir le coût du système. Pour une municipalité rurale, le montant 
de l’emprunt était astronomique ! Afin d’alléger le poids financier du projet, les paiements furent 
étalés sur une très longue période. (En fait, les propriétaires de VLB paient probablement encore 
cet emprunt). Si je me souviens bien, seulement 4 citoyens s’opposèrent au règlement d’emprunt 
sur le minimum de 5 qui était requis pour bloquer le règlement. La résolution fut donc adoptée et 
le système d'égout construit. Des prolongations furent ajoutées au cours des années 
subséquentes. 

 


